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La Sèn Vinsèn 
o della festa
Con una campana, si apre la festa.

Solo nel canto, solo nel grido, anzi, poteva inizia-
re questo nuovo cammino insieme.

Abbiamo potuto riprendere a stare insieme, a 
camminare, a risollevare lo sguardo e le spalle 
per costruire insieme questa nostra Ripartenza.

E allora cantiamo, inneggiamo al buon Dio, che 
in mezzo a così tante fatiche del nostro tempo, di 
questo nuovo anno, ci concede di andare a Lui, 
di cercare nuove strade per vivere insieme.

Non sia mai vuoto il nostro tempo, cerchiamo 
ogni giorno di credere che la nostra fatica è ben 
spesa; spendiamo noi stessi per il bene di tutti; 
camminiamo attenti ogni istante al bene di tutti.

Una campana, la nostra, messa in copertina, su 
cui si legge:

“Saint Vincent, Pries pour Nous”
“San Vincenzo, prega per Noi”

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di essere popolo – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di essere fratelli – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di sorridere – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di avere del tempo – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di fare del bene – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di avere speranza – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo di cercare Dio – prega per noi.

San Vincenzo, a volte ci dimentichiamo che cerchiamo Dio – prega per noi.
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Camminando 
pian piano… 
con 
san Vincenzo

Prima 
pregare…

Poi 
camminare…

(Foto Agnello)

(Foto Agnello) (Foto Agnello)
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Gustare…

E infine 
cantare!

Quindi 
giocare…

VIVA SAN 
VINCENZO!

(Foto Agnello) (Foto Agnello)
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80ème anniversaire de la mort 
de l’Abbé Joseph-Marie Trèves

Centre Abbé Trèves

Si comincia da qui?

Dal mese di marzo (quando avrete in mano questo bollettino 
la cosa si sarà già realizzata) dedicherò qualche giorno al 
mese, in modo più continuativo, per stare in parrocchia a 

Emarèse. L’idea è nata durante gli esercizi spirituali fatti a Oropa a 
inizio febbraio, dove il predicatore, parlando dei preti con più par-
rocchie a un certo punto ha detto: “alla fine si rischia che l’unica 
cosa che rimane è la messa, neanche più il tempo per le confessio-
ni”. È stato un fulmine. Era già da qualche settimana che sentivo 
che mancava una vera e propria cura delle anime, come vorrei ci 
fosse per la nostra comunità. Allora cominciamo da qui, sono un 
paio di giorni, tre al massimo, per avviare un po’ di preghiera co-
mune, qualche incontro, le messe e le confessioni.

Mi piacerebbe, non lo nascondo, ma non ho fretta, che in parroc-
chia ci dedicassimo insieme a far nascere un gruppo per famiglie/
di famiglie per parlare un po’ della fede vissuta, insegnata, cercata. 
Chissà! Noi cominciamo, il resto verrà!

Don Lorenzo

Considerata la disastrosa situazione che si è venuta a creare in 
Ucraina a causa della guerra, il Centre d’Études Abbé Trèves di 

ALIMENTI A LUNGA CONSERVAZIONEALIMENTI A LUNGA CONSERVAZIONE
Piselli 25 cf
Fagioli 24 cf
Lenticchie/Ceci/Funghi 5 cf
Pomodori (sugo/polpa/
passata) 53 cf
Tonno con fagioli 48 sc
Tonno 46 sc
Simmenthal 18 sc
Sgombro /sardine 5 sc
Mais 4 sc
Pressatella 4 sc

Pasta 42 cf
Riso 13 cf
Pane/Crostini/Fette bi-
scottate 9 cf
Farina 2 cf
Latte 33 lt
Caffé 6 cf
Cacao 3 cf
Orzoro 2 cf
Biscotti 32 cf
Dolciumi (caramelle/tor-
rone) 3 cf
Marmellata 5 vasetti
Frutta sciroppata 6 cf
Succhi di frutta 14 cf
Omogeneizzati 10 vasetti

Zucchero 8kg
Sale 4 Kg
Olio 2 lt
Acqua 6 bt

MEDICAZIONEMEDICAZIONE
Siringhe 110
Disinfettanti 17
Garze / Bande 45 cf
Cerotti 17 cf
Cotone idrofilo 14 cf
Ghiaccio istantaneo 3 cf

FARMACI DA BANCOFARMACI DA BANCO
Tachipirina in sciroppo 5
Tachipirina bustine 1
Paracetamolo 2
Ibuprofene 1
Aspirina 1
Antinfiammatori 1

FARMACI CON RICETTA MEDICAFARMACI CON RICETTA MEDICA 9

VARIVARI
Pupazzi 8
Pannolini 2 cf
Torcia 1
Pile 4

…DA EMARÈSE
Érésaz, nei giorni di sabato 19 e domenica 20 marzo 2022, presso 
la sua sede, ha organizzato una raccolta umanitaria per aiutare e 
sostenere la popolazione di quel paese. Per la sua divulgazione si 
sono predisposte delle locandine con la data, gli orari e la descri-
zione di quel che si è deciso di raccogliere e affisse nel comune 
di Emarèse. In collaborazione con don Lorenzo Sacchi parroco di 
Saint-Vincent e di Emarèse le stesse locandine sono state messe a 
disposizione della popolazione e distribuite in Chiesa con i fogli 
della domenica. L’informazione,grazie alla collaborazione della 
parrocchia di Châtillon e Saint-Germain ha raggiunto anche altre 
persone che hanno contribuito con la loro generosità. Nei giorni 
successivi il materiale raccolto è stato trasportato in parrocchia di 
Saint-Vincent nella sede della Caritas zonale, dove il parroco avrà 
modo di far recapitare ad Aosta ciò che è stato raccolto. Vi ringra-
ziamo per aver partecipato così attivamente e così numerosi.

Samedi 15 octobre dernier, le Centre d’Etudes de Émarèse a 
célébré la mémoire de l’Abbé Joseph-Marie Trèves, à l’occasion 
du 80ème anniversaire de sa disparition.

Ce simple curé de montagne, né dans le village de Érésaz, le 31 
août 1874 et décédé à Excenex, sa dernière paroisse, le 21 juin 1941, 
fut un personnage exceptionnel dont les idées et l’action ont profon-
dément marqué l’histoire de la Vallée d’Aoste.

Serviteur de Dieu infatigable il fut au service, en effet, non seu-
lement des paroisses où il exerça son sacerdoce, mais de la commu-
nauté valdôtaine toute entière. Il parcourut des kilomètres à pieds, 
d’un bout à l’autre de notre Vallée, pour chercher à porter un es-
poir de vie meilleure aux pauvres montagnards et pour sensibiliser 
les gens, et également les institutions ecclésiastiques et civiles, aux 
thématiques qui lui tenaient à cœur, dans tous les domaines, de la 
culture à la politique et tant d’autres encore.

Son nom ne peut qu’être lié de manière indissoluble à la défense 

de la langue française, persécutée pendant les années sombres de la 
dictature fasciste. Ce fut la période la plus néfaste pour la culture 
francophone des Valdôtains, devenus une minorité mal tolérée à 
l’intérieur de l’état italien déjà depuis 1861. L’Abbé fut parmi les 
premiers à se rendre compte de la menace de l’oppression et avec 
d’autres figures, telles que le jeune Emile Chanoux, organisa une pre-
mière forme de « résistance » culturelle afin de « garder la flamme » 
et pour que la culture valdôtaine puisse revivre au grand jour, après 
la plus sombre des nuits. Les chansons populaires étaient un moyen 
qui permettaient de cultiver l’identité étouffée et l’Abbé Trèves en 
était conscient. Il fut en effet le promoteur de la publication d’un 
chansonnier publié en 1932, « Valdôtains, chantons ! ».

C’est ainsi que samedi 15 octobre, le Centre Abbé Trèves, fon-
dé en son honneur et œuvrant pour la valorisation de ses idées, 
a voulu mettre en lumière cet amour pour le chant populaire. Un 
public nombreux a assisté, dans l’après-midi, à la conférence tenue 
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par l’historien Joseph-César Perrin et par le sénateur Albert 
Lanièce, qui ont analysé le rapport de l’Abbé Trèves avec le 
chant populaire, et en particulier le chansonnier de la Jeune 
Vallée d’Aoste. Par la suite, à 18h30, auprès de l’église de 
Saint-Pantaléon, se sont exhibés les chœurs valdôtains, Les 
notes fleuries du Grand-Paradis, dirigé par Ornella Manella, et 
Le chœur de Verrès, dirigé par Albert Lanièce.

La commémoration s’est terminée par une messe en 
langue française, célébrée par Père Lorenzo Sacchi. Nous 
vous proposons ici son homélie :
« La liturgie de ce dimanche, Frères et Sœurs, nous invite à réflé-
chir sur le grand mystère d’ être serviteur.
Serviteurs…et non pas Seigneurs.
Serviteurs… à la totale disposition
Serviteurs…capables d’une telle humilité que l’on puisse penser 
que notre vie est à la disposition de Dieu pour le salut des hommes.
Serviteurs à la ressemblance de Dieu.
Je crois que, parmi toutes les Paroles, qui pouvaient être lues pour 
notre rencontre d’aujourd’hui, cette-ci est celle qui, en quelques mots, par-
vient à décrire au mieux l’esprit de l’Abbé Trèves.
D’abord, ce désir de pauvreté, qui n’est pas ce désir d’imposition selon le-
quel on devrait tous être pauvres, mais plutôt ce désir ressenti pour nous-
mêmes de simplicité. Ce désir de simplifier sa propre vie. Cette image selon 
laquelle on ne porterait qu’une simple soutane et rien d’autre. Ne porter 
aucun autre poids. Mais peut-être aussi ne rien garder pour soi, mais tout 
laisser à la disposition des autres.
Alors, avant que chacun de nous pense à ces mots comme à l’instrument 
de construction d’une communauté, d’une communauté chrétienne, ici à 
Émarèse, d’une communauté politique, pour ce que l’Abbé Trèves a déter-
miné au niveau culturel.
Communauté est l’ensemble des hommes et des femmes qui se réfèrent à une 
identité commune, une identités cependant non détenue et affirmée comme 
suprématie et division, mais au contraire mise à la disposition, au service.
Vous comprenez, donc, que, de quelque manière, nous sommes amenés à 
comprendre ce que représente pour nous le chemin que l’Abbé Trèves a tracé 
pour nous : cet appel profond à la défense de la culture valdôtaine, la spécifi-
cité de cette identité linguistique, car nous ne pouvons pas nier, que souvent 
dans le passé, la langue est devenue le moyen d’affirmation de la supréma-
tie. Et cela a créé parfois des monstres ; elle a été objet de lutte culturelle 
(depuis toujours) et aujourd’hui il est nécessaire de se demander de quelle 
manière la langue française peut se retrouver le pilier de l’autonomie de 
la Vallée d’Aoste, et au même temps comprendre comment elle pourrait se 
mettre au service de la communauté italienne.
Je ne m’arrêterai pas sur les aspects politiques, qui tiennent plutôt aux dé-
cideurs, mais je voudrais me concentrer aujourd’hui sur le thème du chant 
en rapport à ce qu’on vient de dire.
Je me suis demandé, de quelle manière, l’Abbé Trèves aurait interprété la 
lecture de l’Évangile, Évangile qu’il cherchait à vivre naturellement, à la 
lumière de son rapport avec le Chant et en particulier le Chansonnier.
D’abord je me suis interrogé sur ce que le chant signifie.
Le chant est, de quelque façon, une construction de harmonie. De fait, il 

sacrifie les instruments et met en confrontation les hommes, cœur à cœur. 
En effet, les hommes qui désirent chanter ensemble, ils doivent forcément 
se mettre au service les uns des autres. Cela tant au niveau populaire qu’au 
niveau religieux, comme nous le démontrent les Chœurs qui se sont exhibés 
aujourd’hui et le Chœur de notre paroisse.
De l’autre côté, la réflexion aujourd’hui ne peut que porter sur le thème 
du service à travers le chant. D’abord, la manière dont des hommes et des 
femmes se font petits, se font serviteurs, pour porter de la beauté à l’intérieur 
des liturgies et à l’intérieur de la vie des hommes. Mais aussi, parfois la ma-
nière de laquelle parfois les Chœurs deviennent des lieux de dispute, où l’on 
veut affirmer son propre droit. Peut-être pour des choses simples. Peut-être 
quand quelqu’un ne se sent pas suffisamment doués et il ne comprend pas 
pourquoi on lui demande des efforts en plus. D’autres fois encore, c’est par 
un excès de superbe, quand quelqu’un se sent plus doué que les autres, ce qui 
le porte à penser d’être irremplaçable.
Or seul Jésus-Christ était irremplaçable : seulement lui, il aurait pu faire ce 
qu’il a fait. Mais, et cela nous ramène à la lecture d’aujourd’hui, il a décidé 
d’être le plus petit, le dernier. Pas celui qui domine, pas celui que l’on ne 
peut pas remplacer, le roi…mais celui qui est le serviteur, celui qui peut être 
remplacé par quelqu’un d’autre.
Mais il y a encore une dernière chose , et après je terminerai : la deuxième 
lecture et l’évangile nous font comprendre que Jésus ne nous demande pas 
de rester là où nous sommes, mais qu’Il nous invite à devenir comme lui.
Dans l’évangile il nous dit que le fils de l’homme n’est pas venu pour être 
servi, mais pour servir et invite les hommes autour de lui de faire comme 
lui.
Dans la deuxième lecture qui nous rappelle qu’Il s’est fait ressemblant à 
nous en tout. Cela pour que nous prenions part à sa vie.
Et donc, que le Chant signifie-t-il?
Je crois que, et je vous demande de me suivre dans cette réflexion qui est 
peut- être un peu abstraite, le chant permet que dans la vie de chacun de 
nous puisse y avoir de la beauté. Il y a des airs de la musique populaire, et 
non seulement, qui sont à même d’émouvoir notre cœur, mais surtout d’éle-

ver notre Esprit. Il s’agit là d’un don et en tant que don, il nous 
demande de faire un pas. Dieu met la beauté à notre disposition à 
travers le chant. Lui, il aurait pu garder la beauté pour lui-même, 
et au contraire, il a voulu la mettre à notre disposition. Il nous a 
rendus capables de cette beauté. Il s’est privé, de fait, du privilège 
de jouir du beau, pour nous permettre à nous-mêmes de rejoindre 
le beau.
Et à travers ce beau, d’élever notre Esprit,
à travers ce beau regarder le ciel,
à travers ce beau, pouvoir vivre le ciel,
à travers ce beau, pouvoir habiter avec lui le Ciel.
Et alors, demandons, avant tout, la miséricorde pour chacun de 
nous, et pour l’Abbé Trèves, qui n’est pas encore un Saint, du 
moins pour le moment, mais surtout demandons à Dieu de nous 
faire comprendre que nous devons parcourir le chemin de l’humi-
lité, surtout à cette époque où chacun prétend détenir la raison et 
commet des violences parfois au nom de ses raisons, car, autrement, 
sans humilité nous ne pouvons aller nulle part.
Loué soit Jésus-Christ
Sois loués pour toujours.
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ZIBALDONE DI PENSIERI 
Del corpo, della cenere, del ricordo / Uno

«Abbiamo scelto la cremazione, lui non voleva distur-
bare, preferiva così, e anche noi. E poi così lo tengo 
sempre con me. Quando saremo pronti spargiamo le 
ceneri.»
Tantissime volte ho sentito così, tantissime volte mi 
sono chiesto: “ma di che cosa si parla?”.
Non è a tema la questione della cremazione, non c’en-
tra, la cremazione ormai la Chiesa l’accetta come una 
delle possibili prassi per concludere il rito delle ese-
quie. No, a tema è piuttosto il destino della salma, che 
cosa viene fatto di lei.
Perché il bisogno di tenere in casa una teca così delicata? 
Perché disperdere il corpo di una persona cara? Queste 
sono le due domande che bisogna tenere sott’occhio, 
nascondono tranelli!
Tengo in casa le ceneri della persona amata, cosa succe-
de? Niente di grave! Dove le metto? Che spazio ricavo? 
In casa mia ci vorrebbe un luogo dedicato, tanto rispet-
tato e riservato che possa essere un luogo dove solo noi, 
i cari, andiamo. Oppure no. Magari lo metto in sala, con 
tutta una speciale cura che permetta, a tutti coloro che 
conosco, che lo conoscevano, di vederlo, di salutarlo. 
Ma poi? Quando magari facciamo festa in famiglia bi-
sogna spostarlo e sembra brutto metterlo in camera. 
No, meglio un luogo nascosto, solo nostro.

“Ha chiamato di nuovo Giorgio - ha chiesto se può 
venire a fare due parole con papà – che gli manca.” 
“Mamma – lo sai che mica si può venire così, in casa, 
per salutare papà. Dai.”
Tre mesi sono passati da che papà ci ha lasciati e Gior-
gio, uno dei suoi amici, continua a insistere per poter 
avere con lui qualche scambio di pensieri. Con mio pa-
dre? Con le sue ceneri.
Ma con papà perché deve venire a parlare qui? Non 
può parlarci direttamente guardando il cielo? Prenden-
do un momento di riflessione, di meditazione? Perché 
deve venire qua? In casa mia, poi. Non mi piace avere 
estranei qua. Poi, boh, sarà che papà in questo periodo 
è diventato molto silenzioso (fatico un po’ a parlarci ul-
timamente), mi sembra assurdo. Io sono il figlio, ok, ma 
Giorgio chi è?
Mentre mi perdo in questi pensieri, suonano alla porta. 
È Giorgio. Non ha neanche aspettato la risposta. Mam-
ma lo accoglie, gli offre il caffè. Lui le chiede come sta. 
Ora è troppo. Fa pure finta di niente.
Entro in sala e dico: “Giorgio, che ci fai qui?”. “Sono 
venuto a trovare papà, mi mancano le nostre chiacchie-
rate.” “Non puoi venire sempre qui” -ribatto. “Perché 
no?” -mi dice. “Perché disturbi, insomma, pensaci.” Mi 
guarda sbigottito, arrabbiato: “Mica è tuo” -dice. A me 

lo dice. A me che sono suo figlio 
dice che non è mio. “E di chi è? Di 
chi?” -gridò offeso. Mi guarda, ri-
sponde “È nostro”.
Nostro. Nostro… non è mio. È no-
stro…
Rimango senza parole a pensare 
cosa significa: è nostro, mio e suo. È 
di chi lo ha conosciuto, di chi gli ha 
voluto bene. Papà è di tutti quindi. 
Non solo mio, non chiudibile in una 
stanza, in un solo ricordo. Non ap-
partiene alla mia memoria, non ap-
partiene neanche alla sua. Papà è di 
più. Papà non è una cosa da ricor-
dare. Papà non è una cosa, punto.
Papà è un dono, mamma è un dono, 
io sono un dono, Giorgio è un dono. 
Non a me, non a te, non a uno. Un 
dono per…
Un dono per chi lo vuole cogliere, 
per chi lo sa accogliere, per chi lo sa 
coltivare.
Un dono se si è saputo donare.
“Papà ma tu sei davvero in queste 
ceneri?” -mi chiedo.
“No, lì c’è solo il mio corpo” -sento 
rispondere.
E il resto è molto di più.

Fine prima parte

(Foto Agnello)
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Caritas

Dopo i primi mesi che sono serviti per impostare e or-
ganizzare il lavoro, proseguono le attività del grup-
po “Caritas Parrocchiale”. Nelle ultime settimane il 

gruppo si è arricchito di nuovi volontari che hanno dato la 
loro disponibilità per essere a servizio delle persone biso-
gnose, di chi necessita di un aiuto materiale o di qualcuno 
disponibile all’ascolto e all’accoglienza.

Così, ogni settimana, al giovedì pomeriggio, dalle ore 
14:00 alle ore 17:00, il gruppo di volontari si alterna per ga-
rantire l’apertura dello sportello di ascolto, situato accanto 
all’Oratorio, e per essere una “presenza” per coloro che lo 
desiderano. Come gruppo desideriamo fare nostro lo scopo 
previsto dallo Statuto della Caritas Italiana e cioè “la testi-
monianza della carità nella comunità, in forme consone ai 
tempi e ai bisogni, in vista dello sviluppo integrale dell’uo-
mo, della giustizia sociale e della pace, con particolare at-
tenzione agli ultimi e con prevalente funzione pedagogica» 
(art.1 dello Statuto).

Non vogliamo solo raccogliere e ridistribuire il pacco ali-
mentare o gli indumenti, pagare una bolletta o acquistare 
un medicinale. Vorremmo diventare una presenza in ascolto 
nei confronti delle persone sole, degli anziani, dei meno for-
tunati. Vorremmo essere a servizio dei bisognosi con com-
petenza umana, ma soprattutto con disponibilità di cuore, 
quella disponibilità che nasce dall’incontro con Cristo che 
ci chiede di uscire da noi stessi per portare agli altri l’amo-
re che Lui ci ha donato. Uno stile che non sempre è facile 
perché ci chiede di metterci in gioco, con umiltà, senso di 
giustizia e desiderio di pace.

Le persone che si sono rivolte alla Caritas Parrocchiale 
sono ad oggi una decina, con bisogni diversi (richieste di 
cibo e indumenti, aiuto per pagare bollette o acquistare me-
dicinali, aiuto nella ricerca di un’abitazione o di un lavoro), 
nella maggior parte dei casi inviati dai servizi sociali o da 
altre associazioni di volontariato.

Inoltre nel mese di marzo abbiamo raccolto beni (cibo, ve-
stiario, coperte, medicinali,…) che abbiamo poi consegnato 
alla Parrocchia di Sant’Orso di Aosta e destinati ai profughi 
ucraini. Ringraziamo le persone che accolgono sempre con 
tanta generosità le richieste che vengono fatte, portando ciò 
di cui c’è più bisogno in quel momento. La solidarietà della 
nostra parrocchia è davvero grande!
Ricordiamo che la sede Caritas è aperta TUTTI I GIOVE-
DÌ DALLE ORE 14:00 ALLE ORE 17:00 nei locali accanto 
all’ingresso dell’oratorio; chi ha bisogno di essere aiutato 
può anche telefonare al n° 389 8430166.
Chi vuole contribuire con beni destinati ai bisognosi può 
consegnarli in sede oppure depositarli nella “madia” situata 
all’ingresso laterale della chiesa.
Concludiamo con le parole di Papa Francesco, nel messag-
gio per la Giornata Mondiale dei poveri 2021: “Quanti non 
riconoscono i poveri tradiscono l’insegnamento di Gesù e 
non possono essere suoi discepoli. I poveri sono al centro del 
cammino della Chiesa“.

Il Gruppo Caritas Parrocchiale

VOCI DALLA PARROCCHIA

Consiglio pastorale
Proposte e linee di indirizzo del Consiglio Pastorale per la 
primavera/estate 2022

Tre gli ambiti e le proposte del Consiglio Pastorale:

1. Incontri sul vangelo per adulti. Da avviarsi a partire 
da fine aprile, inizio maggio. È la proposta della nostra 
parrocchia che invita a frequentare con semplicità e cu-
riosità il Vangelo, con l’obiettivo di “conoscere Gesù per 
poterlo riconoscere”, come suggerisce papa Francesco: 
un invito a vivere l’incontro con il volto di Gesù Cristo, 
sempre nuovo, sempre capace di stupire e di affascinare. 
La proposta è quella di trovarsi in gruppo e darsi un tem-
po per incontrare il Signore e lasciarsi incontrare da Lui, 
affidandosi alla sua Parola che illumina e rafforza, nella 
certezza che la fede coincide con la vita. Incontri insieme 
ad altri compagni di viaggio, perché ascoltare la Parola 
crea relazione. Incontri di fede, per riscoprire la gioia di 
fidarsi di Dio e degli altri, perché condividere domande, 
emozioni, dubbi, preghiere, speranze, crea comunione e 
intreccia legami. La proposta è rivolta a giovani/adulti 
di età compresa tra 30 e 50 anni ovviamente senza però 
escludere eventuali altri interessati.

2. Spazio per le famiglie all’aperto. Le famiglie della co-
munità sono il primo riferimento educativo dei ragazzi. 
Le competenze che esse sono in grado di mettere a di-
sposizione vanno coinvolte e sostenute. In questo modo 
anche i ragazzi possono sentire la continuità del ruolo 
degli adulti nella propria crescita. La famiglia cristiana, 
proprio perché chiesa domestica e soggetto di pastorale, 
deve essere coinvolta sempre più, non solo cooperando 
alla formazione dei figli, ma collaborando a pieno titolo 
in ogni iniziativa educativa in favore di tutta la popo-
lazione giovanile. Si è pensato di proporre incontri di 
preghiera, conviviali o di gioco per le famiglie della par-
rocchia, utilizzando nel periodo primavera/estate l’area 
verde vicino ai campetti, che è stata ripulita e a breve 
sarà riorganizzata.

3. Oratorio e progetti relativi. L’oratorio è il ‘luogo’ privi-
legiato in cui tutti sentono la responsabilità dell’educa-
zione alla fede delle nuove generazioni e in cui vengono 
messe in gioco le risorse umane per poter trasmettere il 
Vangelo ai giovani che iniziano il loro cammino di vita, 
favorendo il pieno sviluppo di tutte le dimensioni del-
la persona, intellettive, affettive, relazionali e spirituali. 
Oggi più che mai la comunità cristiana non deve chiu-
dersi in se stessa, ma deve recuperare il suo slancio mis-
sionario, se non vuol venir meno al suo mandato. A tal 
proposito la proposta della parrocchia è quella di attiva-
re “l’estate ragazzi”, vivificandola con una figura compe-
tente in ambito di animazione oratoriale che curi le atti-
vità formative e ludiche, senza trascurare la trasmissione 
dei valori cristiani.
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Scout

Il Thinking Day, La Giornata Mondiale 
del Pensiero, è celebrata ogni anno il 22 
Febbraio in ricordo del compleanno del 

fondatore degli Scout Robert Baden Powell 
B.P. e di sua moglie Olave Baden Powell che 
diede grande impulso al movimento fem-
minile. Tutti gli scout del mondo donano 
simbolicamente 1 penny per il sostegno e lo 
sviluppo di un’associazione del territorio 
che quest’anno per noi gruppi valdostani 
è “La Petite Fer-me du Bonheur” di Doues  
(https://petitefermedubonheur.wixsite.com/
sito), una fattoria “inclusiva” che ha come sco-
po l’inclusione sociale di bambini e ragazzi 
attraverso attività nella natura e l’inserimento 
lavorativo di soggetti svantaggiati.

Il tema di quest’anno è legato all’ambiente, 
all’ecologia e alla sostenibilità. “Our world our 
equal future” è il motto scelto per il 2022. Du-
rante l’attività i ragazzi sono stati invitati a ri-
flettere sull’educazione alla sostenibilità e alla 
cura del creato. Branco e Reparto hanno “gio-
cato” la storia di Hindou Oumarou Ibrahim, 
attivista ambientale e geografa del Ciad.

Ibrahim è una donna indigena della società 
nomade Mbororo che ha assistito in prima 
persona ai nefasti effetti che il cambiamento 
climatico sta avendo sulle condizioni di vita 
della popolazione da quando il lago Ciad, la 

principale 
fonte d’ac-
qua a cui 
attingeva-
no, si è prosciugato.

Ha inoltre fondato un’or-
ganizzazione comunitaria 
che si pone gli obiettivi di 
promuovere i diritti del-
le donne della comunità 
Mbororo e di dotarle degli 
strumenti di leadership ne-
cessari ad operare in difesa 
dell’ambiente. Nel 2016 è 
stata scelta per rappresen-
tare la società civile all’uffi-

cializzazione dell’Accordo di 
Parigi del 22 Aprile; nel 2019 
le è stato conferito il “Pritzker 
Emerging Environmental Ge-
nius Award”; Grazie al suo 
impegno in favore delle po-
polazioni indigene del Ciad, 
delle soluzioni partecipative 
e della resilienza ai cambia-
menti climatici, Ibrahim ha 
ricevuto il premio “Rolex 
Awards 2021”.

Azione cattolica

Questa primavera l’Azione Cattolica interparrochiale di 
Saint-Vincent e Châtillon propone attività rivolte a ra-
gazzi che frequentano le elementari e le medie (gruppi 

ACR) e anche a quelli delle superiori (gruppo giovanissimi).
Il gruppo medie si è incontrato nel mese di marzo e prevede 

altre serate a maggio, il sabato sera dalle 18:00 alle 21:15 con 
messa, cena, attività e preghiera finale accompagnata da Don 
Lorenzo. Gli incontri per le elementari invece si svolgeranno 
nel mese di aprile, dalle 17:00 alle 19:00, con attività e messa.

Entrambi i gruppi ACR quest’anno lavorano sul valorizzare 
se stessi, accompagnando i ragazzi a capire che ognuno ha i 
suoi pregi e difetti e che ognuno di noi è accompagnato da tante 
persone nel proprio percorso di crescita. 

Nel mese di aprile anche il gruppo giovanissimi tornerà ad 
incontrarsi; le date saranno le stesse del gruppo elementari, ma 
i ragazzi faranno gruppo nella fascia oraria 18:00-21:30, con 

messa, cena, attività e preghiera.
Hai voglia di venire? Ti aspettiamo e porta con te un amico.
Per ulteriori informazioni rivolgiti al parroco o agli educatori 

della parrocchia.
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“E siamo ancora qua...” 
cantava il Vasco naziona-
le, e siamo ancora qua an-

che noi di Tenda Amica, dopo 
una chiusura forzata di quasi 
2 anni a causa pandemia co-
ronavirus, abbiamo riaper-
to i battenti il 19 gennaio di 
quest’anno, in concomitanza 
con la commemorazione della 
dipartita del nostro fondato-
re, Don Giulio. È stata una ria-
pertura difficile, soprattutto a 
causa dei tanti paletti imposti 
dalle normative anti COVID, 
che ci hanno imposto una ri-
duzione di posti letto da 8 a 
6, la creazione di una camera 
di eventuale isolamento per 
i risultanti “ positivi”, e tutta 
una serie di protocolli sanitari 
da rispettare. Comunque gra-
zie soprattutto alla voglia e 
all’entusiasmo di don Loren-
zo, alla compattezza dello zoc-
colo duro, e alla collaborazione 
di tanti volontari appartenen-
ti alla categoria sanitaria, ci 
siamo riusciti!

Vedo ancora la prima volta 
che ci siamo visti io e Loren-
zo, una ventina di giorni dopo 
il suo insediamento come 
parroco a Saint-Vincent… le 
sue prime parole sono state 
“… è già quindici giorni che 
aspetto che tu ti faccia vedere 
...dobbiamo parlare della ria-
pertura di Tenda Amica e in 
fretta anche!”, di conseguenza 
come da protocollo tra perso-
ne di un certo lignaggio ha fat-
to accomodare il sottoscritto e 
Ives Grange in cucina, ha tira-
to fuori tre birre doppio mal-

to, formaggio salsicce e pane 
e abbiamo cominciato imme-
diatamente il primo proto-di-
rettivo di Tenda!

E da quello si è già capita 
l’aria che tirava; aria frizzante 
condita di voglia di fare, per-
fino un tantino esuberante, 
tanto da doverla leggermente 
calmare con l’esperienza di 
“vecchi” con 15 anni di Tenda 
sulla schiena, ma un’aria che 
non poteva che essere trasci-
nante....e poi la frase chiave 
“...e sia ben chiaro che anch’io 
andrò a farmi i miei turni in 
Tenda”.

Ciodetto, anche se il par-
roco scalpitava, i problemi 
pratici erano parecchi, primo 
tra tutti i protocolli sanitari 
da adottare per permette-
re un’apertura in sicurezza, 
e sulla risoluzione del qui-
bus, aiutati e consigliati dalla  
dott.ssa Christine Rollandin 
e dal dott. Paolo Millo, abbia-
mo deciso che il solo discorso 

del green pass non ci bastava, 
ma volevamo qualcosa di più, 
qualcosa che ci permettesse di 
rivivere l’esperienza di Tenda 
Amica pienamente, senza la 
fobia e l’ingombro del male-
detto virus.

La conseguenza è stata la 
decisione di tamponare il vo-
lontario di turno e gli ospiti 
tutte le sere, in modo da cre-
are una specie di bolla stile 
squadre sportive, che permet-
tesse di vivere un po’ come 
in famiglia, o come a casa, se 
volete… d’altronde “Tenda 
Amica”, come sottolineava 
orgogliosamente don Giulio, 
è un centro di accoglienza, 
non un dormitorio!

Di conseguenza si prospet-
tava la necessità di volontari 
sanitari che offrissero a turno 
mezz’oretta di tempo tutte le 
sere per i tamponi… e lì vuoi 
le tante conoscenze di Chri-
stine, vuoi la generosità della 
gente, vuoi anche un po’ la 

provvidenza, in parec-
chi hanno raccolto la 
chiamata della dott.ssa 
e un pezzo era fatto.

Secondo ostacolo, 
rimettere in piedi un 
gruppo di volontarie 
del mattino per le puli-
zie, e qui grazie a Bea e 
al passa parola, quello 
che sembrava un pro-
blema, anche qui gra-
zie a tante “ragazze” di 
buona volontà è stato 
risolto.

E ora terzo ma non ulti-
mo... i volontari notturni, e 
qui sinceramente, visto che 
era la mia categoria, avevo 
paura che come suol dirsi 
“avremmo trovato lungo”, 
e invece, neanche tanto pian 
piano, al gruppetto di irri-
ducibili si sono aggregati 
tanti altri, in parte arruolati 
“simpaticamente” a forza da 
don Lorenzo, qualcuno arri-
vato dalle parrocchie vicine, 
in particolare Châtillon, tra i 
quali il vice parroco don Ales-
sandro, perfino il nostro sin-
daco Francesco che ha accolto 
con simpatia e voglia di fare 
la chiamata di Lorenzo, e anzi 
in occasione della sua prima 
notte a Tenda mi ha “se ci va 
il parroco a fare i turni, non 
c’è ragione per cui non debba 
farlo anche il sindaco” - un 
ragionamento che non fa una 
grinza.

E ora, a distanza di due 
mesi circa, Tenda Amica è 
tornata a una sua routine, fat-
ta di tanta voglia di fare, ma, 
soprattutto, di dare senza per 
forza avere nulla in cambio...
anche se vi confesso che ogni 
sorriso dei nostri ospiti riem-
pie il cuore e di conseguenza 
se volete sporcarvi un po’ le 
manine, in senso metaforico 
s’intende, venite a trovarci e 
provate l’esperienza, perché 
ascoltate il vostro “rabadan di 
fiducia”, non può farvi che 
del bene.

Giuliano

VOCI DALLA PARROCCHIA

“Siamo ancora qua” - Tenda Amica 2022
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Noviziato
Lo scorso 2 febbraio 2022 la nostra cara amica Roberta Lév-

êque ha iniziato il periodo di noviziato che la porterà attra-
verso un costante discernimento dello Spirito, attraverso la 

formazione e lo studio, a emettere la prima professione dei voti 
religiosi. Come descritto sul sito della Congregazione di cui fa 
parte, le Missionarie della Divina Rivelazione di Roma, il Rito si è 

BATTESIMI: benvenuti 
nella famiglia di Dio           9 gennaio 2022

Il 9 gennaio, festa del Battesimo del Signore, abbiamo celebrato i battesimi della nostra par-
rocchia e festeggiato i battesimi dell’anno passato.
Lo scorso anno abbiamo celebrato più di 20 battesimi, l’augurio di questo 2022 non può che 
essere di poter aver qualche nascita in più e quindi di tanti battesimi. Preghiamo il Signore 
perché ci doni fiducia nel domani e tanti bimbi per il nostro futuro!

CORSI Arwen di Davide e Tonetti Nicole MEDAGLIA Lorenzo Tobias di Alessandro e Purser Stephanie

svolto all’interno dei Vespri solenni della Festa della Presentazione 
di Gesù al Tempio.

La data è significativa, in quanto ricorda l’episodio evangelico, 
raccontato dall’evangelista Luca (cfr. Lc 2, 22-38), nel quale Giu-
seppe e Maria, dopo 40 giorni dalla nascita del Bambino Gesù, lo 
portano al Tempio per offrirlo al Signore, secondo la legge di Mosè 
(cfr. Es 13, 11-16 e Nm 18, 16).

L’evangelista riporta anche l’incontro con l’anziano Simeone 
che mosso dallo Spirito Santo, si reca al Tempio e riconosce in quel 
bambino la “salvezza” del popolo di Dio, preparata da Jahvè “da-
vanti a tutti i popoli, luce per illuminare le genti e gloria del tuo 
popolo Israele” (Lc 2, 30-32). Gesù è la “Luce del mondo”, come 
Lui stesso dirà di Sé (cfr. Gv 8, 12), per questo motivo il Santo Pa-
dre Giovanni Paolo II, il 6 gennaio 1997, volle istituire e fissare 
in questa Festa la celebrazione della Giornata Mondiale della Vita 
consacrata, per sottolineare la bellezza e il valore della vita consa-
crata come “riflesso della luce di Cristo”.

Da qui nasce il nome nuovo dato a Roberta: Sr. Lucia. Questo 
nome vuole simboleggiare la missione che viene a lei affidata dal 
Signore: essere riflesso della Sua Luce nel mondo, portare la Sua 
Luce a tutti coloro che l’incontreranno.

È una missione grande, che è propria di ogni persona consa-
crata, ma a cui è chiamata ancora di più Sr. Lucia, che ogni volta 
che viene nominata, ricorda che porta in sé la Luce di Cristo per 
donarla agli altri.
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Fondazione Crétier-Joris

La Fondazione Cré- 
tier-Joris è un’isti-
tuzione che ha una 

lunga storia alle spalle. 
Nata nel 1885 come Ente 
morale, è nel 2001 che as-
sume il nome attuale di 
Fondazione Crétier-Joris.

Nel corso degli anni, la 
Fondazione ha ampliato 
l’offerta dei servizi rivolti 
a tutti/e i/le bambini/e 
e le famiglie residenti sul 
territorio comunale e non 
solo.

Nel 1885, nasce all’in-
terno di una cultura di 
matrice prevalentemen-
te cristiana e con un’at-
tenzione particolare ai/
le bambini/e poveri/e 
della comunità locale, 
la “Scuola dell’infanzia 
Crétier-Joris”.

Attualmente la Scuola 
dell’infanzia, in quanto 
scuola paritaria, fa parte 
del “sistema nazionale di 
istruzione” definito dalla 
Costituzione e dalle leg-
gi dello Stato e si pone in 
un atteggiamento di at-
tenzione e di rispetto del 
contesto culturale e socia-
le delle famiglie di oggi, 
collocandosi su una linea 
di ideale continuità con 
gli indirizzi statutari della 
Fondazione.

Nel 1996 nasce la Gar-
derie d’enfance a cui se-
gue, alcuni anni dopo, la 
nascita dell’Asilo nido.

La collaborazione tra 
nido e scuola dell’infanzia 
è uno degli elementi costi-
tutivi dei due servizi che 
sono presenti all’interno 
della Fondazione e sul-
la base del quale è stato 
possibile, nel corso degli 
anni, dar vita a numero-
si progetti di continuità 

collaborano attraverso at-
tività di progettazione, di 
coordinamento e di for-
mazione comuni.

Proprio per questo mo-
tivo, il progetto si è svi-
luppato in una prima 
fase in cui si sono svolti 
numerosi incontri duran-
te i quali è stato possibile 
dar vita ad un confronto 
costruttivo fra insegnanti 
ed educatori anche per ri-
levare e potenziare le buo-
ne prassi; in un secondo 
momento, poi, la disponi-
bilità e la competenza di 
esperti nello svolgere un 
lavoro di supervisione del 
progetto sono stati due 
fattori determinanti per 
l’introduzione di elementi 
innovativi e per la condi-
visione dei contenuti con 
le famiglie.

Le iniziative legate a 
questo progetto prose-
guono ancora attualmen-
te; partendo da una for-
mazione incentrata sulla 
tematica della relazione 
educativa che si è svolta 

educativa la cui finalità 
principale è quella di fa-
vorire le interazioni tra i/
le bimbi/e di diversi ser-
vizi, prevedendo momen-
ti di socializzazione e di 
attività comuni.

Per rispondere ancora 
di più a quest’idea di con-
tinuità, intesa come un 
percorso di crescita che 
considera i/le bambini/e 
nella fascia d’età che va da 
0 a 6 anni, a partire dall’an-
no scolastico 2018/2019 il 
nido e la scuola dell’in-
fanzia Crétier-Joris hanno 
preso parte al Progetto 0-6 
“INSIEME… nella quoti-
dianità”, approvato con 
Deliberazione di Giunta 
regionale n. 1365/2018 
e che ha visto coinvol-
ti numerosi attori quali 
insegnanti della scuola 
dell’infanzia, educatrici e 
coordinatrici dei nidi, di-
rigenti scolastici e coordi-
natrici della scuola dell’in-
fanzia, famiglie, bimbi 
utenti, Amministrazioni 
comunali e dell’Unité des 
Communes Mont-Cervin.

Il progetto ha per fina-
lità la promozione della 
continuità del percorso 
educativo e scolastico at-
traverso la progettazione 
ed il coordinamento di 
attività comuni, mante-
nendo e rafforzando il col-
legamento e i contatti tra 
il nido e la scuola dell’in-
fanzia grazie alla creazio-
ne di scambi, di contesti 
coerenti e ad attività di 
supervisione, ponendosi 
come obiettivo primario 
quello di sostenere lo svi-
luppo dei bambini e delle 
bambine in un processo 
unitario, in cui le diverse 
articolazioni del sistema 

nel periodo ottobre-di-
cembre 2021, infatti, le 
insegnanti della scuola 
dell’infanzia e le educa-
trici del nido che operano 
all’interno della Fonda-
zione Crétier-Joris sono 
state coinvolte in prima 
persona nella co-costru-
zione di obiettivi e azioni 
secondo una prospettiva 
pedagogica 0-6 situata e 
condivisa.

La Fondazione è for-
temente convinta che le 
Linee pedagogiche per il 
sistema integrato 0-6 e gli 
Orientamenti nazionali 
per i servizi educativi per 
l’infanzia 0-3 siano degli 
strumenti pedagogico-e-
ducativi a supporto della 
formazione e della rela-
tiva professionalità delle 
insegnanti e degli educa-
tori. In quest’ottica, sono 
stati presentati e approva-
ti dei progetti, finanziati 
dal Miur, che consentiran-
no di proseguire la forma-
zione per lo 0-6 anche nei 
prossimi anni.

In questo numero di Cammino 
di Speranza troverete un BOL-
LETTINO POSTALE per chi de-
sidera contribuire alle spese di 
stampa e invio dello stesso.
Gli interessati dovranno indica-
re nella causale “Bollettino Par-
rocchiale”.
Ringraziamo fin d’ora tutti colo-
ro che vorranno sostenere que-
sto strumento di informazione 
e contatto tra parrocchia e co-
munità.
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RICHIESTA DI VISITA
Nome  _____________________________
Cognome  __________________________
Data di nascita  ______________________
Indirizzo  ___________________________

RICHIESTA DI:
•  Confessione e Comunione
•  Comunione
•  Visita e Conversazione

CONTATTI DELLA PARROCCHIA:
MAIL:  parrocchia_stvincent@libero.it

TELEFONO:  0166 512350
ORARI:  dal lunedì al venerdì dalle 9.30 alle 11.30

Ricevere la visita di un ospite 
speciale e specialissimo

Sono trascorsi ormai due 
anni dall’inizio del 2020, 
quando il COVID è en-

trato nella nostra storia: all’i-
nizio ci ha spaventati, chiusi, 
impacchettati e divisi. Ora è 
tempo di riprendere un po’ in 
mano tutto il nostro cammi-
no, spirituale e di relazioni/
amicizie.

Ormai, anche in chiesa le 
cose sono quasi tornate alla 
normalità, aspettiamo solo 
che ci restituiscano la nostra 
benedetta acqua benedetta 
nelle acquasantiere e poco 
altro, per riprendere il nostro 
stare insieme in modo bello e 
sereno.

È per questo, che dopo due 
anni di stop forzato, siamo 
anche pronti a riprendere il 
passaggio a casa per portare 
Gesù ai nostri malati e ai no-
stri anziani. Da troppo tempo 

Buon ritorno a Casa

BUON VIAGGIO PAPÀ

Le lacrime ancora mi solcano 
il viso pensando alla Mamma
e ora anche Tu hai intrapreso 
il viaggio di ritorno alla Casa 
del Padre.

Con nostalgia, 
guardo il pergolato di dolcis-
sima uva fragola che Tu hai 
realizzato con tanto Amore.

Ti rivedo seduto sul muretto 
sotto la pergola
mentre intrecci meravigliosi cestini con salici e canne
e la Mamma che ti guarda orgogliosa.

Ricordo che un giorno mi hai detto: 
“Ma che mondo è questo?
Non mi piace più, si stava meglio quando si stava peggio”.

Papà, ora insieme alla Mamma sei in un Mondo Migliore,
dove regna la Pace e l’Amore.
Abbraccia forte la mia dolce Mamma che tanto ti mancava 
e hai voluto subito raggiungere.

Vi terrò per sempre nel mio cuore. 
Con infinito Amore........Maria

Lucia Carlo di anni 90

la nostra comunità ha lasciato 
un po’ indietro questi nostri 
fratelli, ora basta! 

Abbiamo ormai capito che, 
con un po’ di pazienza, di 
attenzione, una buona ma-
scherina e l’immancabile di-
sinfettante, si può tornare a 
visitarsi. Quindi, bando alla 
paura! 

Dal tempo di Pasqua in poi, 
quindi da MAGGIO 2022, 
inizieremo a portare la comu-
nione e a fare visita anche solo 
per una chiacchierata a tutti 
quelli che lo desiderano. Per 
questo, qui sotto trovate la ta-
bella da far arrivare in parroc-
chia (telefono, mail, fotogra-
fia, di persona, in qualunque 
modo) per iscrivervi, diciamo 
così, alla proposta. In questo 
modo, sarà più facile per noi 
organizzare il tutto. Che bello 
sarà!

Pession Irma 
di anni 88

Amato Maria Rosa 
ved. Pronesti di anni 107

Santi Romano 
di anni 86

Perret Maria Rina in Libois 
di anni 94
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Dellarovere Maria ved. Thoux 
di anni 80

Bevilacqua Anna Maria (Nini) 
ved. Meazza di anni 96

Arrigoni Roberto di anni 60

Bernardi Silvana in Azzaroli 
di anni 83

Bordano Adriano 
di anni 84

Bernini Daniele 
di anni 75

Ciocchini Gustavo di anni 84

Maquignaz Luciana 
ved. Navillod 

di anni 92

Cammilleri Monica 
in Lazzoni di anni 51

Giambona Giorgio di anni 73

Isabellon Maria Lidia 
di anni 95

Preghiamo Per Loro

Dellarovere Maria ved. Thoux di anni 80

Lucia Carlo di anni 90

Pession Irma di anni 88

Fontan Maria Germana in Musso di anni 85

Perret Maria Rina in Libois di anni 94

Santi Romano di anni 86

Bevilacqua Anna Maria (Nini) ved. Meazza di anni 96

Amato Maria Rosa ved. Pronesti di anni 107

Bernini Daniele di anni 75

Bordano Adriano di anni 84

Arrigoni Roberto di anni 60

Bernardi Silvana in Azzaroli di anni 83

Cammilleri Monica in Lazzoni di anni 51

Seris Maria Teresa ved. Savoini di anni 94

Maquignaz Luciana ved. Navillod di anni 92

Isabellon Maria Lidia di anni 95

Truchet Mirella ved. Duerche-Vout di anni 79

Ciocchini Gustavo di anni 84

Giambona Giorgio di anni 73

Tuberlini Chiara

Marina Spanò

Elia Ettore Desandré
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PER TE, MAMMA, 
CHE SEI LASSÙ…

Sono passati quasi 6 mesi da quan-
do sei volata in cielo e insieme a te 
è volato un pezzo del nostro cuore.
Perderti è un dolore che non può 
essere descritto a parole.
Non ci mancano solo i tuoi baci e le 
carezze, gli sguardi e il sorriso ma 
anche i tuoi abbracci e le risate. Il 
dolore purtroppo non va via anche 
se ci hai lasciato bellissimi ricordi. 
Siamo certi che il tuo amore è an-
cora la nostra guida e anche se non 
possiamo vederti, sei sempre al no-
stro fianco.
Mamma, colora il cielo con la tua 
polvere di stelle e illumina le notti 
di chi non trova più senso a niente e guida sempre il nostro cammino.
Manchi mamma,

Daniele e Noemi

Tuberlini Chiara

50 GIORNI CON TE! 
PER SEMPRE CON NOI

Chiara ti scrivo perché 
come spesso capita ai 
papà, le parole sono rima-
ste racchiuse nei gesti. La 
sera del 13 marzo strin-
gevo le tue mani e veden-
dole lunghe e affusolate 
sentivo nella mia mente, 
le tue note scandite in quel 
pianoforte all’angolo della 
nostra casa ormai muto da 
decenni. Questo capita ai 
genitori, pianificare il futu-
ro dei propri figli secondo 
le inclinazioni e i desideri 
personali. Tu eri piccola e 
io ti vedevo già grande. Il 
mattino successivo alle ore 
9 ti presi in braccio, all’improvviso la tua pelle diventò candida 
come la neve e i tuoi occhi per un istante guardarono me poi 
furono fissi solo per il cielo per cui fosti creata.
La tua storia d’amore Chiara inizia da lontano, ti abbiamo desi-
derato dal primo istante e subito Dio ha impresso la sua anima 
dentro di te. Era settembre e tornavi dai lunghi bagni al mare 
dentro la pancia della mamma, pronti a vedere come stavi, sor-
prendentemente una parte del tuo cuore giocava a nascondino 
con il mondo. Per risolvere quel problemino saresti dovuta na-
scere a Torino; dove la scienza al servizio dell’uomo avrebbe 
reso il tuo cuore speciale quasi normale. Da quel giorno la tua 
gestazione fu accompagnata da mille preghiere pronunciate 
da singoli, gruppi e consacrati. Dall’interminabile, ma sempre 
efficace, manto di san Giuseppe all’immancabile rosario quoti-
diano.
La nascita secondo quei calcoli dettati dalla luna doveva avve-
nire il 31 Gennaio festa di don Bosco e proprio nella sua città 
dove da mesi seguivano il tuo sviluppo. Quindi con doveroso 
rispetto Maria Ausiliatrice diventò una tua compagna di viag-
gio. Orbene anche il giorno per affacciarti al mondo lo stabilisti 
tu. Quel 22 gennaio come ad onorare il nostro Santo Patrono 
e a far felici i nonni nel loro anniversario d’oro. Secondo que-
ste normative d’emergenza solo la tua mamma avrebbe potuto 
starti vicina, allora decisi di iniziare un libretto dal titolo trenta 
giorni senza te, questo era il tempo ipotizzato del tuo ricovero 
in ospedale ma così non andò. Dopo soli tre giorni la tua mam-
ma fu isolata e tornò a casa con tutti noi, poi la nonna ti fece 
compagnia per poco, in seguito dovesti affrontare tutto da sola. 
Eccomi davanti a te nei giorni più intensi della mia esistenza, 
sei giorni consecutivi dopo quell’operazione durata sei ore. Sei 
caduta tre volte e per altre tante ti sei rialzata, la quaresima era 
appena iniziata e la mia mente rifletteva su un mistero mol-
to più grande di quello che mi stava accadendo. In una sala 
d’attesa di un reparto dove i drammi affiorano ogni giorno, la 
mia preghiera si fece anche pianto. Ecco affiorare le domande 
fondamentali. Qual è il significato della nostra vita? Qual è il 
nostro scopo? E quell’atto d’impertinenza verso di cui si cade 
spesso in tentazione, Dio perché proprio a me?
Queste domande sono svanite dopo quaranta giorni, sono ba-
stati cinque giorni di quel latte fatto di affetto materno per ab-
bandonare l’ospedale e andare verso i tuoi fratelli che ti aspet-
tavano. Nel tuo primo giorno a Saint-Vincent facesti una breve 
passeggiata, non sapendo e nemmeno ipotizzando, che potesse 
essere l’ultima tua scampagnata. Facesti in un’ora tutto quello 

Buon ritorno a Casa
conta. Varcasti l’uscio salutando la tua casa, vedesti la pirami-
de del tuo comune ed entrasti nella Chiesa parrocchiale per la 
tua prima messa e benedizione personale. In comunità entrasti 
da battezzata perché prima di affrontare quell’intervento tua 
mamma fece giusto in tempo a pronunciare le sante parole con 
l’acqua di Lourdes per mondare il peccato originale.
Il vento freddo arrivò inesorabile sulla Valle e per prudenza 
rimanesti sempre al caldo delle nostre braccia. Io non sono riu-
scito a insegnarti niente e come inspiegabilmente accade sono i 
figli a farci capire molte cose.
Chiara da te ho imparata che il tempo non è nostro.
Da te ho imparato che il vero amore non chiede nulla in cambio.
Da te ho imparato a guardare il mondo in modo diverso.
Da te ho imparato a camminare adagio.
Da te ho imparato che una spiegazione razionale del mondo e 
di noi stessi è possibile solo guardando verso l’infinito mistero.
Ho pregato per la tua salute e chiedevo anche agli altri di anda-
re in questa direzione, ovviamente il Signore ha raccolto queste 
suppliche ma secondo la sua volontà. Ha deciso che i nostri 
angeli custodi avevano bisogno di una mano ed è per questo 
che ha mandato te e non ha lasciato il tempo di rovinare il suo 
dono. Il tuo passaggio è stato come quei fiori che anticipano la 
primavera e nessuno osa toccare. Ora quando chiudo gli occhi 
e nei momenti solenni mi sembra di sentire il profumo dei ra-
nuncoli posati sul tuo corpo, al tuo saluto terreno.
Avrei voluto raccontarti molte storie e allora quando mi sentirò 
un po’ solo scriverò per la mia piccola Chiara.

Il tuo papà

Elia Ettore Desandré
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Lo scomparso monumento ai Caduti
Nel centesimo della posa e nel 150° della fondazione del Gruppo Alpini

A Saint-Vincent nell’esatto punto in cui oggi esiste Piazza 
Cavalieri di Vittorio Veneto e i suoi giardini, per secoli si 
è tenuta la Fiera dei prodotti agricoli e del bestiame; per 

questo motivo i nostri nonni chiamavano quello spazio com-
preso tra le case il prato della fiera. 

La centralità di quello spazio verde all’interno del borgo e 
circa un secolo di turismo collegato alla Fons Salutis costrinsero 
le varie Amministrazioni comunali a fare dei ragionamenti per 
offrire agli ospiti un paese sempre più accogliente e a misura di 
turista; Saint-Vincent necessitava di giardini provvisti fiori, di 
panchine disposte all’ombra di grandi alberi per permettere la 
sosta e il riposo dei tanti Etrangers (così erano detti i turisti di 
fine Ottocento) presenti in questo paese. 

Quando la situazione sembrava ormai decisa, scoppiò la Pri-
ma guerra mondiale che inevitabilmente costrinse gli ammini-
stratori locali a ben altre priorità. Al termine del conflitto una 
decisa riorganizzazione urbanistica della piazza e dei giardini 
a monte si ebbe già nei primi anni Venti del Novecento; nel 
frattempo c’era un importantissimo aspetto da non tralasciare e 
dimenticare: la necessità di fare un concreto e doveroso ringra-
ziamento, a perenne memoria, ai Caduti della Grande guerra. 

La municipalità di Saint-Vincent e la comunità tutta decisero 
per l’innalzamento di un monumento da dedicare ai giovani 
morti sul fronte da erigersi nella piazza centrale del paese, ap-
punto piazza Cavalieri di Vittorio Veneto; l’opera fu commissio-
nata all’Artista locale Italo Mus (Alpino doc) e consisteva nella 
figura di un Alpino, a grandezza naturale e in bronzo, posto su 
di uno sperone di roccia nel commovente gesto di sorreggere 
un compagno d’armi ferito. Il Messager Valdôtain del 1921 de-
scrivendo il fervore con cui in tutti i Comuni della Valle si stiano 
erigendo monumenti ai caduti (ricordiamo che Saint-Vincent 
ha avuto in quel conflitto ben 49 soldati morti), scrive: …Saint-
Vincent est du nombre de ces heureux pays où l’on n’a pas manqué de 
penser aux morts. Ce fut d’abord le Conseil communal qui a élevé aux 
frais de la commune une plaque commémorative. Après cela c’est le 

tour des ex-com-
battants qui am-
bitionnent pour  
leurs frères d’ar- 
mes tombés un 
monument plus 
grandiose. Les 
souscriptions ont 
déjà fructifié L. 
10.000 et ce n’est 
qu’un début. Ce 
souvenir ornera 
la place, devant 
le pré de la foire, 
dans la partie 
occidentale du 
bourg.

Nella parte bassa del monumento furono poste due lapidi 
in marmo bianco su cui erano stati scritti i nominativi di tutti i 
Caduti; questo completamento all’opera fu fortemente volute 
dall’allora Sindaco Luciano Crosa che per tutta la durata della 
guerra era stato a capo dell’Amministrazione comunale (e che 
successivamente fu decorato con la Medaglia di benemerenza 
per l’assistenza civile dimostrata nei confronti della sua Comu-
nità durante tutto il terribile periodo del conflitto mondiale). 

Nella parte alta di questo “roccione” simbolo di forza e co-
raggio, e su cui erano adagiate le due lapidi, troneggiava l’Al-
pino di I. Mus. Per accedere al monumento, rialzato rispetto al 
piano della piazza antistante, vi era uno scalone in pietra su cui 
solitamente sedevano gli alunni delle vicine scuole per la foto 
di gruppo. Il 20 agosto 1922 il Monumento fu presentato alle 
autorità, alla popolazione e benedetto ed è importante riporta-
re quanto scrisse in merito il Messager Valdôtain: Inauguration 
solennelle du monument en l’honneur des soldats morts en guerre. 
Foule immense, avec intervention des villégiateurs, d’un groupe de 

fascistes et de six sociétés philar-
moniques. La fête a été rehaussée 
par la présence de la Reine Mère, 
du Duc de Gênes, du Sous-Pré-
fet d’Aoste, de Députés et de plu-
sieurs autres notabilités. A cette 
heure c’est le plus beau monu-
ment de la vallée; il coûte envi-
ron 60.000. 

Come si legge erano pre-
senti anche la Regina Mar-
gherita e il Duca di Genova 
con un seguito di altre im-
portanti personalità. Per in-
ciso va ricordato che poche 
settimane dopo Margherita 
di Savoia (all’epoca già Regi-
na Madre) desiderosa di dare 
un segno della sua vicinanza 
e benevolenza alla locale Se-
zione dell’Associazione Nazio-
nale Madri e Vedove di Guerra 
di Saint-Vincent, destinerà la 
somma di ben mille lire. 

Nel triennio 1929-1931 gli 
Amministratori comunali sta- 
biliranno che tutta l’area cir-
costante al monumento di-

Saint-Vincent, 30 agosto 1922. La Regina Margherita di Savoia e il Duca di Genova 
all’inaugurazione del Monumento ai Caduti. (Foto prop. Odilla Page)
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ventasse un vero e proprio Giardino Pubblico tanto che nel 
1933 si procederà con ulteriori lavori di sistemazione di P.zza 
Vittorio Veneto, del monumento ai Caduti e dell’intera area 
verde. Purtroppo durante il secondo conflitto mondiale la pre-
gevole opera del Maestro I. Mus è stata sacrificata alle esigen-
ze belliche, rimossa dalla sua sede e rifusa per far fronte alla 
necessità di bronzo da parte del regime e la scultura sarà pur-
troppo persa per sempre. Passarono gli anni e nel 1963 la locale 
Amministrazione, considerata la menomazione del monumen-
to dovuta alla perdita della statua dell’Alpino, stabilì che era 
necessario avere un degno monumento in ricordo dei Caduti di 
tutte le guerre e, per giungere al risultato attuale, si scelse una 
scultura in pietra rosa titolata Pietà, pregevole opera dello scul-
tore torinese Nillo Feltrami e inaugurata il 17 settembre dello 
stesso anno. 

Ma decisamente il monumento ai Caduti non aveva anco-
ra una sua perenne sistemazione. Nel corso dell’anno duemila 
per procedere con i lavori relativi al rifacimento di vie, strade, 
piazze e giardini di Saint-Vincent, si è dovuto delocalizzare il 
monumento e tra lo stupore di tutti si è scoperto che all’interno 
suo basamento originale vi era stata murata una bottiglia con-
tenente un messaggio ai posteri. Lo scritto, su carta intestata 
della Ditta Edoardo Page, Legnami, costruzioni-ardere porta la data 
del 31 ottobre 1921 ed è stato presumibilmente scritto dalla ma-
estra Maria Page (il suo nome compare nella parte alta dello 
scritto a sinistra. 

Questo testo recita: Noi, superstiti della grande guerra europea 
1915-18 ai nostri gloriosi fratelli caduti innalziamo questo monu-
mento. Voi, futuri figli della grande Italia leggendo i nostri nomi pre-
gate per noi e siate degni di loro. Il comitato: Presidente Camos Ema-
nuele ex Capitano; Vice presidente geometra Page Edoardo: Tenente; 

LE MESSE E LE FUNZIONI DELLA SETTIMANA SANTA

  EMARÈSE SAINT-VINCENT

DOMENICA DELLE PALME Sab 9 aprile 2022 19.30 18.00
 Dom 10 aprile 2022  10.00
   18.00

CENA DEL SIGNORE Gio 14 aprile 2022 18.00 20.30

ADORAZIONE DELLA CROCE Ven 15 aprile 2022 18.00 15.00

VIA CRUCIS Ven 15 aprile 2022  20.30

VEGLIA PASQUALE Sab 16 aprile 2022 20.30 20.30

PASQUA DI RISURREZIONE Dom 17 aprile 2022 10.30 10.00
   18.00

Membri: De Petro Giacomo Tenente; Page Avv. Abele Tenente; Gorris 
Vincenzo Tenente; Thuégaz Alessandro Sergente; Marc-Grivaz Ales-
sandro (illeggibile); Nicoletta Alfonso (illeggibile); Camos Celestino 
ex Caporale. Operai costruttori: Lachet Pietro ex soldato; Lachet Er-
nesto ex soldato; Dufour Vincenzo ex soldato; Péaquin Beniamino ex 
soldato; Pol Carlo ex soldato; Vuillerminaz Michele (detto il Grande); 
Vuillerminaz Enrico (detto …) W l’ITALIA.

A seguito di quel ritrovamento e volendo perpetuare la me-
moria di tutte quelle persone che avevano combattuto per la 
Libertà, l’allora sindaco Mario Borgio e la sua giunta decisero 
quindi di riposizionare all’interno del basamento del nuovo 
Monumento ai Caduti lo scritto del 1922 aggiungendovi un 
nuovo messaggio predisposto dagli alunni delle scuole prima-
rie che ricorderà ai posteri i Caduti di tutte le guerre.

Pier-Giorgio Crétier

È difficile guardare alla resurrezione con sguardo trasparente, 
puro, libero.
È difficile credere anche quando intorno si sgretolano tante sicu-
rezze, tante certezze, tanta fiducia.
È molto più facile disperare della vita che continuare a sperare.
Ma Cristo, nostra Pasqua, è stato immolato.

Troppe volte lasciamo che il 
Mondo, con le sue storture, ci 
tolga il terreno sotto i piedi, ma 
ci dice Gesù, proprio nelle ultime 
parole prima della croce: “Non 
prego che tu li tolga dal mondo, 
ma che tu li custodisca dal Ma-
ligno” (Gv 17, 15). Non si tratta, 
fratelli, di uscire da qui per cer-
care altro, non si tratta di fuggire. 
Si tratta di sfidare, in serenità di 
cuore, con la fronte alta e il canto 
nel cuore, quel mondo che sem-
pre ogni volta sembra dirci: è tut-
to inutile, tanto poi tutto si ripete.
Non tutto si ripete, anzi, quasi 

nulla, l’unica cosa che sempre si ripete è la minaccia al nostro 
credere, al nostro sperare, al nostro amare: minaccia che cresce 
nella misura in cui lasciamo che sia la solitudine a prendere il 
sopravvento. Per questo Gesù fa la Chiesa, ecco perché dona 
al Mondo la Chiesa. Dona a ciascuno di noi una compagnia, 
un’amicizia, uno spazio di condivisione, senza pregiudizi e 
violenza. Dona l’opportunità di creare comunità, perché cia-
scuno di noi trovi un luogo di amore e disponibilità reciproca. 
Dona un sentiero comune, non fatto di alcol, giochi, vuoto in-
trattenimento, ma fatto di dedizione e impegno, fatto di cose 
che hanno valore perché fanno grande ciascuno di noi.
Credere fermamente che la nostra vita ha un senso grande e 
forte, senza bisogno di tante parole per spiegarlo, ecco quello 
che dobbiamo riscoprire: questo è quanto il maligno minaccia, 
questo è quanto il Padre custodisce.

Buona Pasqua!

PASQUA 2022
“Non prego che tu li tolga dal mondo, 
ma che tu li custodisca dal Maligno”

(Gv 17, 15)


